Il y a des volets qui ne ferment pas.
On a beau avoir fait des gosses
Y a des progrés dont on se branle.

Avancer n’est plus au programme
reculer non plus. Seulement
s’'arréter, épuisé, s'adosser a

cette maison qui n’est plus la sienne.

Y a de la vie qui nous vole du terrain.
une violence coule en nous, le sang

passe par les mots du géniteur

c’est moi, et je m’appuie contre
notre mur. Trouver la force.

Emanuel Campo



